
Agrifaune, un programme au service de la biodiversité  

 

Languedoc Roussillon 
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Agrifaune Languedoc Roussillon 

Le réseau Agrifaune est un réseau national d’échange, d’expérimentation et de 
démonstration basé sur un maillage d’exploitations agricoles de référence. Son objectif 
est de faciliter la prise en compte de la faune sauvage et du petit gibier dans une 
agriculture performante.  

Avec le soutien technique et financier de l’ONCFS, les partenaires régionaux et 
départementaux (Fédérations régionale et départementales des chasseurs, chambres 
d’agriculture) traduisent le programme national en actions locales. 

Les objectifs d’ agrifaune en Languedoc Roussillon:  
 

Le programme Agrifaune est fondé sur la volonté d’identifier, d’évaluer et de développer 

des itinéraires techniques, des savoir-faire et des actions afin de faciliter la prise en 

compte de la faune sauvage par les agriculteurs et valoriser les territoires agricoles par la 

chasse. 

  

Sous coordination régionale, 2 orientations sont pour-

suivies dans la région: 

 Mise en place d’un réseaux de fermes de référence 

 

 Diffusion des connaissances et expérimentations 

 

Le principe est de prendre en compte la biodiversité 
dans la gestion des territoires non protégés en inté-
grant les contextes agricole et environnemental.  
 

Ce projet s’inscrit pleinement dans le projet Trame 
Verte et Bleue et dans la Stratégie Nationale pour la 
Biodiversité (semences locales, filières locales, biodi-
versité et infrastructures agro écologiques,…) 
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Les partenaires d’agrifaune sur le département de l’Hérault se sont lancés 
dans une démarche d’amélioration du diagnostic des exploitations qui 
souhaitent intégrer le réseau agrifaune.  
 
Avant de pouvoir agir, il est indispensable de connaître l’état de la biodi-

versité sur l’exploitation. Celui-ci est lié non seulement aux éléments visi-

bles du paysage (haies, arbres, mares, prairies naturelles et autres infras-

tructures agro-écologiques) ainsi qu’a leur gestion. Il peut également être 

favorisé par certaines pratiques agricoles.  

 

L’amélioration du diagnostic agrifaune permettra de mieux analyser si une 
exploitation agricole est favorable à la faune gibier. L’objectif est de déve-
lopper une méthodologie de diagnostic capable d’analyser: 

 
- les pratiques agricoles dans les parcelles cultivées afin d’évaluer leur potentiel biodi-
versité par rapport à la préservation et au maintien de la biodiversité  
 
- l’état de conservation des infrastructures agro-écologiques ( habitats semi-naturels 

tels que les haies, bandes enherbées, jachères, prairies extensives…) 

 

Une phase de terrain a permis de confronter les regards des acteurs naturalistes (CEN 
LR), agricoles (Chambre d’agriculture de l’Hérault) et cynégétiques (FDC34, ONCFS, 
FRC LR) pour élaborer des grilles d’évaluation basées sur des critères permettant de for-
maliser le diagnostic et d’orienter les préconisations de gestion. 

 
Le rendu du diagnostic sera lui aussi standardisé et se composera d’une fiche de renseigne-
ment sur l’exploitation et d’une carte de l’exploitation faisant ressortir à l’aide d’un code 
couleur, les parcelles les plus favorables à la biodiversité et celles où des efforts pourraient 
être menés. 

Suite à des incendies en 2003, la Chambre d’Agriculture et la Fédération des Chasseurs de la Lozère ont souhaité lancer 
un programme d’aménagements cynégétiques sur les territoires de chasse concernés en collaboration avec l’ONCFS. La 
FRC LR apporte son appui afin d’identifier des partenaires techniques et financiers complémentaires.  
 

En complément des 7 hectares de cultures 
faunistiques implantées sur les parcelles d’a-
griculteurs volontaires, un chantier multi par-
tenarial associant agriculteurs et acteurs cyné-
gétiques a permis de créer 3 lavognes (points 
d’eau pavé de pierres typiques du paysage des 
Causses, inscrits au patrimoine mondial de 
l’UNESCO). 
 

Elément fort en terme de patrimoine architectural et culturel, disséminées 
sur le territoire, elles contribuent à l’abreuvement des troupeaux ovins. 
Elles présentent aussi un intérêt écologique très fort en conservant des 
milieux temporairement humides, très riche biologiquement (amphibiens, 
insectes aquatiques, mammifères,…).  
 

Pour aller plus loin, un diagnostic de potentialité d'accueil  est mis en place 
en partenariat avec l’Institut Méditerranéen du  Patrimoine Cynégétique et 
Faunistique. 

Elaboration d’une méthodologie de diagnostic agro-environnemental des exploitations (34) 

Aménagements du territoire pilote du Massegros (48) 
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La lavogne est un facteur considérable 

d’amélioration des habitats.  

Elles permettent, en recueillant les eaux de 

pluie, de servir d’abreuvoir naturel l'été 

lorsque l'eau se fait rare sur le causse et le 

premier bénéficiaire est la faune sauvage.  

La lavogne de St George de Levejac 

Test sur le terrain de la méthodologie de diagnostic 

Rendu à l’exploitant 



A la reconquête des friches agricoles dans les Pyrénées Orientales (66) 
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Un suivi diachronique (à l’état 0 et à l’état « après travaux ») de ces lavognes et de leurs milieux connexes donnera un indi-
ce de la fréquentation des aménagements par la faune sauvage.  
 

Les études portent sur: 

-des relevés d’indices de présence: du sable déposé tout autour de la lavogne permettra de relever les empreintes des ani-
maux fréquentant le point d’eau,  

-de l’observation directe diurne et nocturne de la faune sauvage fréquentant la 
lavogne avec un système de vidéo-surveillance  

- des écoutes nocturnes au détecteur d’ultrasons des chauves souris, 

-des suivis de la faune sauvage liée au milieu aquatique (invertébrés aquatiques, 
odonates, amphibiens,…),  
 

Le suivi post travaux est programmé pour l’automne 2011. 

En collaboration avec la Chambre d’Agriculture et la Communauté d’Agglomération Perpignan-Méditerranée, la FDC66 

a développé un projet novateur autour de la revalorisation des friches. L’objectif est de développer et d’expérimenter un 

programme de gestion sur un site pilote. La démarche innovante est de proposer d'aménager le territoire avec une appro-

che globale (et non à la parcelle) encadrée par un cahier des charges (voir encadré ci-dessous).    
  

Dans le but de tester de nouvelles pratiques, 2 expérimentations ont été menées en 2011 dans le cadre de ce projet:  

UN CAHIER DES CHARGES GLOBAL POUR AMENAGER LE TERRITOIRE EN FAVEUR DE LA BIODIVERSITE 

Une première expérimentation est en cours pour tester différentes cultures en partenariat avec 

l'IUT de Perpignan, la mairie de Claira,  l'ACCA de Claira et la FDC66. Des essais d’espèces fourragères 

et mellifères ont été implantés avec une gestion visant à favoriser les lisières, éléments essentiels au 

maintien de la faune présente sur le site. 

Les espèces choisies sont testées dans un cadre strictement expérimental en tenant compte des enjeux du 

projet, afin de mettre en évidence un éventuel potentiel agricole tout en favorisant la biodiversité du 

territoire.  

LUZERNE: Essai dans des conditions difficiles sans eau pour la production d’un fourrage bio local  

SAINFOIN, SEIGLE FORESTIER, EPEAUTRE, BLE: cultures rustiques, faunistiques, mellifères, 

utilisées pour la remise en état des parcelles en friches  

BORDURES FLEURIES: valorisation des bords de routes, attrayant pour la biodiversité  

L’Oedicnème criard 

La Perdrix rouge 
Le Lapin de garenne 

50 % de la surface: Travail du sol superficiel par disquage afin de favoriser 
la présence d’adventices spécifiques aux terres travaillées et de maintenir un 
paysage entretenu. 
 

30%: Implantation de cultures ¨ but faunistique 
-20 % de cultures à dominante de céréales associées à 5% de semen-

ces floristiques afin d’assurer la disponibilité alimentaire et des zones de refuge.  
-6 % de cultures mellifères (principalement trèfle incarnat, sainfoin et 

phacélie) favorables aux insectes pollinisateurs. 
- 4% de cultures fleuries (bleuet, coquelicot, phacélie…) situées à 

proximité des secteurs passagers afin d’avoir un impact visuel et de conserver un 
attrait pour les insectes et la faune . 

 

20%: Am®lioration et d®veloppement de lõeffet lisi¯re  afin de favoriser les 
zones de transition entre les éléments fixes existants (haie, bord de chemin, ta-
lus…) ou entre deux milieux voisins, mise en place de plots de « friches gérées » 
avec un entretien par girobroyage tous les 2 ans. 

La lavogne de Benel 



Personnes contact : 

Agrifaune Hérault 

FDC 34 : Cyril MOREAU – cyril.moreau@fdc34.com – 04 67 15 64 44 
CDA 34 : Corentin LHUILLIER – lhuillier@herault.chambagri.fr – 04 67 20 88 84 

Agrifaune Lozère 

FDC 48 : Christophe RIEUTORT – c.rieutort.fdc48@chasseurdefrance.com  – 04 66 65 75 85 
CDA 48 : Michel VIEILLEDENT – Michel.Vieilledent@lozere.chambagri.fr  – 04 66 32 09 84  

Agrifaune Pyrénées Orientales  

FDC 66 : Olivier GALAUP et Nathalie GILABERTE  – fdc66@chasseurdefrance.com  – 04 68 08 21 41 
 

Agrifaune Languedoc Roussillon 

FRC LR : Lucie GILLIOZ- agrifaune@chasseurdulanguedocroussillon.fr – 04 67 73 27 70 
DR LR ONCFS : Louis Gérard D’ESCRIENNE : louis-gerard.descrienne@oncfs.gouv.fr ;  
                            Régis GALLAIS : regis.gallais@oncfs.gouv.fr - 04 67 10 75 24 

Rejoignez nous sur le web ! 

www.chasseurdulanguedocroussillon.fr 

Agrifaune Languedoc Roussillon 

Fédération Régionale des Chasseurs du Languedoc Roussillon 

Parc d'Ateliers Technologiques Immeuble 9805, Bât 3 

1350, avenue Albert EINSTEIN - 34 000 MONTPELLIER 

Téléphone : 04 67 73 27 70 - Télécopie : 04 67 83 65 82  

 

Signature d’une convention agrifaune avec le département du Gard. 

Développement du réseau de fermes 

Journée technique le 13 octobre 2011 dans l’Hérault sur l’enherbement viticole en contexte méditerranéen  

Inauguration des lavognes sur le site pilote de la commune du Massegros en Lozère le 09 septembre 2011 à 18h 

Agrifaune LR: les perspectives pour 2011-2012 

 

Languedoc Roussillon 

La seconde expérimentation en cours est basée sur un protocole d'échantillonnage 

d'invertébrés terrestres développé avec la participation de l’IMPCF. L'objectif de ce projet 

est de mettre en évidence l'utilisation par les insectes, de différents milieux, afin d'orienter les 

aménagements. L'échantillonnage a été réalisé dans une culture faunistique fleurie 

(composition et méthode culturale spécifique), des parcelles incultes travaillées (girobroyage, 

disquage) et non travaillées (friche ancienne), une zone de lisière et des parcelles en céréales. 

Les résultats de ces expérimentations seront disponibles fin 2011.  

L’IUT de Perpignan souhaite développer de nouvelles expérimentations pour la suite du 

projet: 

-des cultures de plantes aromatiques vont être testées afin de participer à la mise en place de la 

filière PAM bio dans la région Languedoc-Roussillon.  

-la culture du guayule, plante pérenne produisant du caoutchouc naturel hypoallergénique, sera 

expérimenté afin d’étudier son adaptation au climat méditerranéen, en partenariat avec le Cirad. 

Pièges à insectes 


